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L
aquestionde «l’agilité», des
méthodes «agiles» sont en
vogue: elles captivent l’in-
térêt des sphères informa-
tiques, politiques et écono-

miques, toutes prétendent ne plus
pouvoir faire sans. Qu’en est-il dans
l’éducation et à l’école?

Alors que les métiers de demain
sont en perpétuelle mutation, que
certains disparaîtront, que d’autres
naîtront et que d’autres encore évo-
lueront, n’est-il pas indispensable
d’éveiller la capacité de nos enfants
à s’adapter rapidement?

Les discours à ce sujet sont nom-
breux et tendance. Toutefois, qu’en
est-il dans la pratique? Suffit-il de pré-
tendre à l’agilité pour l’atteindre ou

est-ce une compétence que l’on peut
acquérir dès le plus jeune âge?

Préparerauxexigences
dedemain
C’est le challenge qui est posé à toute
école dont lamission première est de
préparer en toute confiance les en-
fants aux exigences du monde pro-
fessionnel de demain.

Il est impératif de sortir les en-
fants de leur zone de confort pour
qu’ils entrent dans les zones d’ap-
prentissage et de croissance. La perte
de repères oblige à rechercher des
compétences nouvelles, à collaborer,
à anticiper, à s’adapter à des circons-
tances imprévues et finalement à
trouver des solutions souvent inno-
vantes.

Devenir agile s’expérimente aussi
au contact d’intervenants spécialistes
dans leur domaine qui proposent un
autre regard que celui purement aca-
démique de l’école comme lorsque
des élèves créent une start-up dans
le cadre du cours d’économie, sous
l’œil aguerri d’un «start-uper». Ou
encore au travers d’ateliers qui se
veulent délibérément en dehors des

murs: les élèves vont ainsi à la ren-
contre de la «vraie vie» en confron-
tant leurs idées et les théories reçues
avec le monde professionnel, avec
d’autres écoles, avec des artistes, des
scientifiques, etc.

Coachet facilitateur
De plus, il faut que le corps professo-
ral prenne un rôle de coach, de faci-
litateur, de créateur de valeurs et
oblige ainsi l’élève à adopter lui aussi
une autre posture, celle de cher-
cheur. Outre le fait que les apprentis-
sages prennent ainsi sens, être agile
devient alors un réflexe.

Néanmoins, dans ce système
agile, il est évident que pour exceller,
les fondamentaux – lire, écrire, comp-
ter, mais aussi penser – doivent faire
corps avec cette compétence.

Au sortir de cet enseignement, les
élèves sont devenus agiles et ont ac-
quis les compétences et connais-
sances leur permettant d’appréhen-
der l’avenir avec confiance et curio-
sité. L’inconnu devient alors source
d’inspiration.
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Nepas être agile, est-ce
hypothéquer son avenir?

«Il est impératif
de sortir les enfants
de leur zone
de confort pour
qu’ils entrent
dans les zones
d’apprentissage
et de croissance.»

Olivier
Delamadeleine

Directeur de
l’École Vivalys

L’avis de l’expert
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